
BSD                    E-Tor@h du Beth Habad Seine-et-Marne # 18 (5e année) 
Chabbat Bo – 8 Chevat 5767 / 27 jan. 2007 – Entrée : 17h18 Sortie : 18h31 

 Visitez-nous sur le site virtuel du Beth Habad Seine et Marne www.chabad77.org 

 

RESERVER LA DATE – SAMEDI SOIR PROCHAIN 3 FEVRIER A 20H PRECISE  

A NE PAS MANQUER ! 

 
 

Le Beth Habad Seine et Marne  
Est heureux de vous convier à une soirée conférence 

À l’occasion de Tou Bi-chevat (le 15 Chevat – nouvel an des arbres) Sur le thème : 

« Rapports parents enfants et la crise de l’autorité » 

par M. Gérard Touaty  
(Invité spécial - Enseignant et journaliste à Actualité juive) 

Samedi soir 3 février 2007 – 15 Chevat 5767 A 20h00 précise 
Au 15 Bis Ave des Chardons à Pontault Combault 

Pour le programme et renseignements, visitez www.chabad77.org 
Venez nombreux ! Entrée libre * tout public  

Sponsoriser par : Benyamin ben Miryam & Shireley bat Fiby pour remerciements à Hachem, une longe vie et bonne santé 

* 

Photos & derniers développements de La construction du Beth Habad Seine et Marne - 12eme semaine 
 

   
2e étage : Isolation de toute la toiture terminé ! 

  



  
2e étage : Isolation de toute la toiture terminé ! 

 

 AIDEZ-NOUS ! Contribuez en ligne au Beth Habad Seine et Marne 
Cliquez sur : www.chabad77.org et effectuez votre don sur lien sécurisé (Paypal) 

* 

Dose de Sagesse : manger pour prier 

Spécial Youd Chevat (cette année – lundi 30 janvier) 

La Paracha de la semaine : Bo  

Édito : Le temps de l’illumination 

La question de la semaine : Pourquoi la mariée tourne-t-elle sept fois autour de son mari sous la ‘Houpa (dais 
nuptial) ?  

Flash Info : Horaires des activités, offices & cours du BETH HABAD 

La photo de la semaine : Habad à New-Mexico & Singapour  

Mazal tov aux anniversaires dans la communauté : du 8 au 14 Chevat  

* 

Dose de Sagesse : manger pour prier 

Ma grand-mère (la Rabbanit Rivkah), alors qu'elle était âgée de dix huit ans, en 5611 (1851), tomba malade. Le médecin lui 
prescrivit de manger dès son lever, mais elle s'y refusa, ne souhaitant pas manger avant la prière. Elle priait donc dès son 
lever et prenait ensuite son repas. Lorsque son beau-père, le Tséma'h Tsédek, le sut, il lui dit : «un Juif doit être plein de 
santé et vigoureux. La Torah dit à propos des Commandements : «on vivra avec eux». Cela signifie que l'on doit introduire 
la vitalité dans ces Préceptes. Pour ce faire, il faut être fort et joyeux». Il conclut : «Tu ne dois pas jeûner. Il vaut mieux 
manger pour prier que prier pour manger». Puis, il la bénit en lui souhaitant une longue vie. (Elle naquit en 5593 (1833) et 
quitta ce monde le 10 Chevat 5674 (1904)). Ces mots furent rapportés à quelqu'un par mon père, à l'occasion d'une 
entrevue qu'il lui accordait. Il ajouta : «Et l'on doit faire tout ceci avec joie». (Une dose de sagesse du Rabbi de Loubavitch). 

Spécial Youd Chevat (cette année – lundi 30 janvier) 

Le 10 Chevat 5710 - 1950 Rabbi Yossef Yts'hak, le Rabbi précédent, quitta ce monde. Même s'il ne 
succéda officiellement à son beau-père qu'un an après son décès, le Rabbi, dès le 10 Chevat 5710-
1950, devint, pour tous les 'Hassidism, celui que l'on consultait pour poser une question ou solliciter 
une bénédiction. 

Le monde était alors si différent. Malgré les bouleversements de l'après-guerre, le temps paraissait 
plus lent. Les Juifs étaient enfermés dans leur indicible douleur, survivants étrangers à la vie. Les 
'Hassidim regardaient cependant vers New-York. Là-bas était le plus ferme espoir, la permanence. 
Mais New York, en ce temps-là, était si loin, un mythe plus qu'une ville réelle pour les autres habitants 
de la vieille Europe. 

1950, voici que commence le règne : le Rabbi, comme un miraculeux surgissement, comme un prodigieux jaillissement 
d'énergie, donne une autre dimension au temps. Tout va désormais plus vite. Tout est urgence. D'abord sont renforcés les 
institutions laissées par le Rabbi précédent. Très vite, une nouvelle dimension apparaît "Oufaratsta" ("et tu te répandras"): 



les mots de la promesse faite à Yaakov (Genèse 28. 14) guident l'action. L'enseigne- ment de la 'Hassidout s'étend au plus 
loin de ses sources.   

Bientôt naissent les premiers "Beth 'Habad" qu'on trouvera, vingt ans plus tard, jusque dans les contrées les plus reculées. 
Puis viennent les différentes campagnes, celle des Téfilines, celle des bougies de Chabbat, par-exemple. 

Agir, agir toujours, rendre les Juifs à eux-mêmes, changer quelque chose de ce monde. Le temps tout entier s'accélère. 
Alors l'horizon rétrécit, les distances se font plus courtes. Les immenses réseaux de communication de la nouvelle 
modernité, avions à réactions, téléphones automatiques, fax, satellite s'entrecroisent à New-York et là, 770 Eastem Parkway 
Brooklyn, trouvent leur sens véritables. C'est un peuple innombrable qui peut, à présent, voir le Rabbi, l'entendre, lui parler. 

Celui qui a eu le privilège de se rendre là-bas, a Brooklyn, se souvient en son cœur. Lui revient alors l'image du Rabbi 
dirigeant un chant d'un puissant mouvement du bras. L'histoire alors semble toute entière en mouvement comme lorsque 
furent pressentis les grands effondrements de l'Est et la libération des Juifs de la nuit soviétique. 

Le Rabbi nous a aussi enseigné le mouvement, et même la vitesse. Non pas celle, vaine, qui n'a de sens qu'elle-même et 
irréalise le monde, mais la vitesse comme mise en actes, d'une pensée de l'urgence, celle de l'ultime libération. Cette ligne 
d'arrivée là, bien que proche, n'est pas encore atteinte : plus que jamais, le Rabbi nous demande aujourd'hui de courir à sa 
rencontre. 

Pour en savoir plus sur le Rabbi, visitez notre site www.chabad77.org la rubrique : Le Rabbi . Pour envoyer 
une demande de bénédiction sur la Tombe du Rabbi, pour être lu le 10 chevat, visitez notre site 
www.chabad77.org la rubrique le Ohel du Rabbi .  

La Paracha de la semaine : Bo 

Les trois dernières plaies frappent l’Egypte. Portées par un vent d’orient, les sauterelles couvrent toute la surface du pays et 
dévorent tout ce que la grêle avait épargné. Pharaon s’obstinant à nouveau dans son refus après que cette plaie a été 
levée, une profonde obscurité, telle qu’ « un homme ne voyait pas son frère », règne pendant trois jours sur l’Egypte. 
Pharaon refuse encore de libérer le peuple. D.ieu annonce à Moïse la dernière plaie, celle des premiers-nés. Les enfants 
d’Israël à qui Il a fait trouver faveur aux yeux des Egyptiens doivent demander à ces derniers des ustensiles d’or et 
d’argent. Puis Il donne un premier commandement, celui du compte des mois, fondé sur le cycle lunaire. Les Israélites 
reçoivent aussi l’ordre d’offrir un sacrifice pascal, un agneau dont le sang doit être aspergé sur les poteaux et le linteau des 
portes de leurs maisons : « L’Eternel passera pour frapper l’Egypte, Il verra le sang sur le linteau et sur les deux poteaux, 
l’Eternel sautera (passa’h) par-dessus la porte et ne laissera pas le destructeur entrer dans vos maisons pour frapper ». La 
viande devra être mangée cette nuit là, rôtie au feu avec des Matsot (des azymes) et des herbes amères. Ce jour sera un 
jour de souvenir pour toutes les générations et, pendant sept jours, on consommera des Matstot.  

La mort des premiers-nés, au milieu de la nuit du 15 Nissan, brise la résistance du Pharaon qui chasse les enfants d’Israël 
d’Egypte. Et ce départ est si rapide que la pâte du pain n’a pas le temps de lever. Pour toute provision, ils n’ont que ces 
Matsot. Cependant, ils partent chargés des ustensiles d’or et d’argent et des vêtements que leur donnent les Egyptiens. 
D.ieu commande aux Israélites de consacrer les premiers-nés et de célébrer chaque année la Sortie d’Egypte en supprimant 
tout levain de leurs possessions pendant sept jours, en mangeant la Matsah et en faisant le récit de la libération. Ils se 
voient aussi commander de porter les tefillins sur le bras et la tête comme un signe « car avec une main forte, l’Eternel 
nous a sorti d’Egypte ». 

Édito : Le temps de l’illumination 

Le nouveau mois du calendrier juif vient de commencer. Il s’appelle Chevat. Il y a bien longtemps, alors que les Juifs, sortis 
d’Egypte, étaient en marche vers la Terre que D.ieu leur avait promise, au premier jour de ce mois, Moïse entreprit une 
œuvre essentielle dont les échos retentissent avec force jusqu’en notre temps. Il commença à redire, à expliquer le texte de 
la Torah afin que tous le comprennent et le connaissent. Il alla, précisent les Sages, jusqu’à le dire dans les «soixante-dix 
langues» des peuples du monde pour que nul n’en ignore. Cette date va bien au-delà du simple anniversaire d’une 
traduction ou d’une explication, même historique. Elle incarne ce jour où la Sagesse descend vers tous les hommes, à leur 
portée, pénétrant profondément leur conscience aussi bien que le monde, pour marquer l’un et l’autre à tout jamais.  

L’événement est, au sens strict, révolutionnaire. Certes, la Révélation avait déjà eu lieu sur le mont Sinaï et le peuple juif 
assemblé avait déjà reçu la Torah. Certes, le monde avait irrémédiablement changé du fait même de ce Don divin. Mais 
fallait-il que la Sagesse pure aille aussi loin ? Fallait-il, ou était-il seulement possible, qu’elle s’adresse à tous, sans aucune 
exclusive, sans exigence de connaissance ou de degré spirituel préalable ? Moïse enseigne et cet enseignement porte, en 
lui-même, la réponse à la question. La Sagesse est un bien trop précieux pour rester le privilège de quelques-uns. Elle est 
trop belle, trop grande et trop puissante pour ne pas être donnée à tous. Cette idée est, en ce temps lointain, bien nouvelle 
– et elle le reste encore parfois – mais c’est ainsi que le monde avance.  



C’est que la Torah a pour vocation d’être diffusée. Et sans doute n’est-ce pas un hasard si au tout début de la semaine 
prochaine, à l’issue du Chabbat, arrive le 10 Chevat, l’anniversaire du décès du précédent Rabbi de Loubavitch, Rabbi 
Yossef Its’hak Schnnersohn. Dans un monde juif dévasté par les tragédies du vingtième siècle, il fit traduire et distribuer la 
connaissance de tous les aspects de la Torah dans toutes les langues. Alors que, jusque là, cela restait fermé à tous ceux 
qui n’avaient pas acquis préalablement la culture requise, tout devint alors accessible. C’est véritablement un monde qui 
s’ouvrit ainsi, dont les portes étaient restées trop longtemps closes. Aujourd’hui, où tout est à portée, sachons vivre, comme 
il convient, ce temps d’illumination. 

La question de la semaine : Pourquoi la mariée tourne-t-elle sept fois autour de son mari sous la ‘Houpa (dais 
nuptial) ?  

Dans les communautés ashkénazes et ‘hassidiques, il est de coutume que la jeune fille accompagnée de sa mère et sa 
belle-mère – tourne sept fois autour du marié avant le début de la cérémonie. Cette coutume est basée sur le verset 
(Jérémie 31. 21) : «La femme encerclera l’homme». La Guemara explique : quiconque n’a pas de femme n’est pas protégé 
d’une muraille» (car elle le protège de la faute). (Chez les ‘Hassidim de Loubavitch, les deux pères tournent également et, 
durant ces sept tours, l’assemblée chante la «mélodie des quatre mouvements» instituée par Rabbi Chnéour Zalman de 
Lyadi, fondateur de la ‘Hassidout ‘Habad.) A la fin de ces tours, la mariée se tient debout à la droite du jeune homme. 
Selon la Kabbale, cette coutume d’encercler le marié symbolise le fait que la jeune fille consacre dorénavant ses forces 
spirituelles les plus élevées («Makif», « entourantes » en hébreu) afin de construire un foyer solide à l’intérieur du peuple 
juif. 

Durant la suite de la cérémonie, le marié lui passe au doigt la bague qui est ronde, symbolisant le fait que lui aussi 
consacrera toutes ses forces spirituelles à cette construction. D.ieu lui-même les y aide en les protégeant par une ‘Houpa, le 
dais nuptial, qui représente le «Makif» que D.ieu leur accorde afin que leur famille soit éternelle. On explique le chiffre sept 
par le nombre de «‘Houpot» que D.ieu a érigées pour le mariage de Adam et ‘Hava (Eve) dans le Gan Eden (Paradis) ainsi 
que par le nombre de bénédictions récitées lors du mariage. Les sept tours rappellent aussi ceux que l’homme fait tous les 
matins avec les Téfilines autour de son bras : de même qu’un homme démontre ainsi son amour pour D.ieu, de même il 
établit un lien très fort avec son épouse. Le nombre sept rappelle le processus de sept jours nécessaire à la Création du 
monde. Durant ces sept jours, la terre a tourné sur elle-même sept fois. Le nombre sept représente les six facettes du 
monde matériel couronnées par la dimension spirituelle qui les fait vivre. Les jeunes mariés s’engagent ainsi à fonder leur 
foyer sur des bases solides, comme celles qui ont précédé la Création du monde, en y introduisant la participation divine. 

La ‘Houpa, le dais nuptial, ouverte des quatre côtés, représente le désir des jeunes mariés que leur maison soit placée sous 
la protection de D.ieu et qu’elle soit ouverte aux invités, d’où qu’ils viennent, à l’image de la tente d’Abraham qui était 
ouverte dans les quatre directions. (loubavitch.fr). 

Vous avez des Questions ? Commentaires ? Éloges ? Critiques ? Réactions ?  
Écrivez nous au info@chabad77.org Nous nous ferons un plaisir de vous répondre. Merci. 

Pour tous vos questions, ou demande de cours de préparation a la Bar Mitzva de votre fils ou a la bat mitzva de votre fille, contactez 

nous (06.03.40.25.18), pour des cours de qualité et original ! 

* 

Les cours & activités Hebdomadaires du Beth Habad 
Dimanche 9h30 à 12h30 Talmud Torah Habad Enfants de 6 à 13 ans 

Lundi 20h30 à 22h00 Pensée & fêtes juive femmes & jeunes filles 
Jeudi 20h30 à 22h00 Guemara & Hala’ha Hommes 

19h45 à 20h00 Paracha & actualité Pour tous 
Vendredi 

19h30 Kabbalat chabbat Pour tous 
10h00 à 12h45 Office du matin Pour tous 

11h00 à 12h15 
La Paracha d’après la Kabbale  

& la Mystique juive et ses enseignements contemporains 
13h00 à 13h15 Office de Min'ha 

Samedi 

13h15 Kidoush – buffet après l’office 
Le Kidoush de ce chabbat est offert par : Mr Philippe Roy à l’occasion de son anniversaire le 4 Chevat – MAZAL TOV 

Rejoignez-nous au « CHABBAT MINYAN CLUB » Au 15 Bis Ave des Chardons, Pontault Combault – soyez les bienvenue !  

Les offices s'adressent à tout public * des livres en hébreu/français sont a votre disposition * aucune base religieuse préalable n'est 

nécessaire pour y participer * un accueil chaleureux vous est réservé   

N’hésiter pas à nous contacter pour tous renseignements complémentaires ! 

Visitez nos album-photos de ‘Hannoucah 5767 sur notre site www.chabad77.org 



La photo de la semaine : Habad à New-Mexico & Singapour 

  
 

Sa. Fe NEW MEXICO. Le Gouverneur Bill Richardson du 
Nouveau-Mexique a rencontré cette semaine le Rav Berel 
Levertov Directeur Habad à Santa Fe, au déjeuner annuel 

de la prière marquant le début de la session législative 
2007. Le Gouverneur Richardson à annoncé sa course pour 

la présidence cette semaine 

Singapour. Le Rav Abergel – Directeur national Habad au 
Singapour lors d’une conférence cette semaine pour la 

hiloula du Baba Salei au Beth Habad  

* 
Le E-Tor@h de cette semaine est dédié pour le mérite et la longue vie de tous les membres de la communauté 

qu’ils fêtent leurs anniversaires la semaine prochaine : 
Ben-Hamou, Aharon Paris 8 Shevat 
Levy, Rafael Moshe Fontenay 8 Shevat 
Rosenbaum, Jacqueline La Varenne 8 Shevat 
Kaffel, Linda Piedmont 8 Shevat 
Hallak, Eliot Paris 9 Shevat 
Allali, Gregory Paris 9 Shevat 
Botbol, Shani Noisy Le Sec 9 Shevat 
Benisti, Jérémie Meyer Sevran 10 Shevat 
Tobiano, Doron Pontault Combault 11 Shevat 
Ankaoua, Guy Monterau Fault Yonne 11 Shevat 
Douillet, Shay Chelles 11 Shevat 
Roffé, Robert Chelles 11 Shevat 
Benkemoun, Patrick Argentiers 11 Shevat 
Levy, Sarah Fontenay 12 Shevat 
Sitbon, Yves Pontault Combault 12 Shevat 
Zenou, Beatrice Le Plessis Trévise 13 Shevat 
Benichou, Samuel Pontault Combault 14 Shevat 
Dahan, Yael Pontault Combault 14 Shevat 
Polen, Aharon Shlomo NY 14 Shevat 

Anniversaire de mariage 
Cohen, Steve & Sophie Livry Gargan 11 Shevat 
Marrache, Eric & Dorothée Créteil 14 Shevat 

Mazal Tov !  
********************************************************************************** 

Ce E-Tor@h vous à été envoyé par le  

Centre Communautaire Beth Habad Seine et Marne B.P. 79 - 77342, Pontault-Combault Cedex  

Directeur : Rav Yossi & Mme Tzal’ha Amar (Délégué Habad pour la Seine et Marne (77)) 

Tel: 01.60.29.50.17  Fax: 01.60.28.60.90  Portable: 06.03.40.25.18  

Email: info@chabad77.org  internet : www.chabad77.org  


